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RÊVES ET DÉCOUVERTES   BPF * du mois   ,  Jacques Seive

LOT 46

Christian Sépulcre, enfant du pays, a 
pour elle ces mots teintés de poésie  : 
«  Dans l’or des matins d’été près de 

l’enfance, j’étais apprenti couvreur, grimpant 
sur les toits de lauzes accrochés sur l’échine 
du barry (faubourg) dans le haut de Najac. 
J’y gagnais quelque argent pour acheter un 
fameux vélo orange qui ruinait mon sommeil 
en échappées royales, me laissant fourbu à 
la pointe du jour, merveilleuses insomnies.
Sur mes pentes de pierre dans le silence frais 
juste après l’éveil du jour, j’assistais au lent 
mouvement des écharpes de brume habillant 
délicatement la masse du château perché sur 

son île. Alors le soleil tout en douceur déca-
pait les derniers lambeaux de nuit piqués à la 
carenne des bâtisses. Images fabuleuses qui 
allumaient en moi un feu que le temps ne 
pourrait éteindre. Dans le milieu du village, 
la belle fontaine taillée dans un bloc unique, 
nous servait d’océan pour nos voyages vers 
des Amériques fantastiques. Les lunes ont 
filé, nombreuses. Les années se sont empi-
lées. Aujourd’hui reviennent régulièrement 
les randonnées du dimanche, mes messes 
cyclistes. Roulant dans le recueillement de la 
plaine vers le village de Monteils où l’Avey-
ron prend son aise. Plus haut en montant 

par la route de Laguépie, dans l’élévation, au 
rythme du souffle, alors apparaît, superbe, 
Najac, serpent fait des schistes les plus scin-
tillants accroché à la pente de la colline. Dans 
le silence des ruines, muet le chant du vent, 
qui se pose sur ce lieu de guerre où règne 
maintenant une paix définitive. »

Depuis les hauteurs du Ségala
Le texte de notre ami nous offre quelques 
clés pour faire connaissance avec ce village 
rouergat. Bâti sur un piton, il domine une 
boucle de la rivière Aveyron qui serpente 
dans des gorges que seul emprunte le che-
min de fer au prix de multiples ouvrages 
d’art. Comme Christian je vous invite à dé-
couvrir la cité vue d’en haut, depuis le pla-
teau du Ségala. Arrivez si possible par l’est 
à Saint-André-de-Najac et vous aurez déjà 
une idée du relief de la région. Ne manquez 
pas de vous arrêter au point de vue…
Tout près de là, vous pouvez voir l’édifice 
fontaine de la Planquette bâti au début du 
XIXe  siècle pour alimenter le bourg. Lais-
sez-vous glisser et accédez à la Place du 

Barry. C’est en fait un élargissement de la 
rue, étroite et tout en longueur, un lieu de 
marché bordé de deux rangées de maisons 
en pierre ou à pans de bois. Poursuivez la 
descente et arrêtez-vous à la fontaine mo-
nolithe et dodécagonale, dite des Consuls, 
celle qui inspirait des voyages au jeune 
apprenti couvreur et qui attend votre visite 
depuis 1344. La rue se fait plus étroite et 
plus pentue, rassurez-vous, vous n’aurez pas 
besoin de la remonter après la visite du châ-
teau qui se dresse tout au bout du promon-
toire et dont la silhouette se découpe dans 
le ciel dans l’alignement de la rue. Peut-être 
conviendra-t-il de descendre de machine 
pour découvrir les nombreuses maisons des 
XIIIe au XVIe siècles, telles la maison du Gou-
verneur ou celle du Sénéchal.

Et maintenant, 
qu’allez-vous faire ?

Vous pouvez séjourner dans les deux hô-
tels du village mais quand vous déciderez 
de quitter les lieux, je vous invite franchir 
l’Aveyron par un pont à dos-d’âne, le 
pont Saint-Blaise qu’empruntèrent tant de 
marchands et de pèlerins en route pour 
Saint-Jacques de Compostelle, moyennant 
péage. Le vôtre consistera à remonter sur 
le plateau qui vous offrira un dernier point 
de vue sur le site. Tout près de là, un peu 
à l’écart de votre route, ne manquez pas 
l’église romane Saint-Laurent de la Salvetat 
des Carts.
Adissiatz ! Au revoir ! n

Georges Golse

Un serpent de schistes  
scintillants
Du haut de son piton rocheux, l’ancienne capitale du Bas Rouergue, 
gardienne des gorges de l’Aveyron, émerge de la végétation 
foisonnante. Une rue unique. Des découvertes multiples.

Au loin, le château perché sur son île

Un point de vue à déguster

Najac vue du château

, Najac (Aveyron)

À déguster
Les produits rouergats
Il serait dommage de ne pas se donner l’occa-
sion d’apprécier tous les produits rouergats. 
Connaissez-vous l’astet, ce filet de porc farci 
d’une persillade ? Et le lièvre « en cabessal » farci 
et roulé ? Et le veau de l’Aveyron et du Ségala ? 
Si vous passez au début du printemps, peut-être 
mangerez-vous des répounchous, une plante 
grimpante appréciée en salade avec des oeufs 
durs et des lardons… Et pour terminer votre 
repas, la fouace traditionnelle s’impose.
........................................................................

À visiter
La forteresse

Tout au bout de votre marche, le château. À  
Najac on dit la forteresse imprenable, tant les 
murs d’enceinte sont élevés, ancrés dans le roc 
et percés d’archères hautes de 6,80 m qui per-
mettaient « de faire feu » (si l’on peut dire !) dans 
toutes les directions. Ce chef d’œuvre de l’archi-
tecture militaire du XIIIe siècle finit, partiellement, 
en carrière de pierres après la Révolution !
En contrebas du château, l’église Saint-Jean 
l’Évangéliste sobre mais aux proportions monu-
mentales  : les inquisiteurs dominicains l’ont fi-
nancée avec les amendes infligées aux habitants 
suspectés d’hérésie.
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MELVIEUAVEYRON 12

Province : Guyenne
Département Aveyron
Coordonnées IGN : 57 – C10

* Brevet des provinces françaises :  
brevet permanent des plus beaux sites de France, 
organisés par la FFCT, avec parcours libre au choix du 
participant (voir Guide du cyclotourisme, pages 76-77).

Les demandes d’homologation doivent être adressées à :  
Jean-Louis Rougier Plat, 24460 Négrondes
bpf@ffct.org

Infos PRatiques 

Une randonnée permanente : 
randonnée des Gorges de l’Aveyron et du 
Viaur 
Organisation : Cyclo club caussadais
Responsable : Michel Alaux 
au 05 63 93 08 92
71, av. du Docteur Olive 82300 Caussade 
alaux.jacqueline@orange.fr

Une personnalité : Alain Peyrefitte, 

né le 26 août 1925 à Najac dans l’Aveyron 
et mort le 27 novembre 1999 à Paris, était 
un homme politique, écrivain et diplomate 
français.

Un livre : « Najac en Rouergue, mille 
ans d’histoire et de vie économique », de 
Marcel Gauchy – 1982

Deux sites : 
www.tourisme-najac.com 
pyrenees.ffct.org 
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